
Time Warner se seÌ•pare dâ€™AOL et se concentre sur la teÌ•leÌ•vision et le cineÌ•ma

Description

La seÌ•paration annonceÌ•e de Time Warner et dâ€™AOL met un terme aÌ€ une fusion entre deux groupes 
aux activiteÌ•s diffeÌ•rentes qui nâ€™ont jamais pu beÌ•neÌ•ficier des effets attendus de la convergence. Cette 
seÌ•paration sâ€™inscrit en meÌ‚me temps dans la strateÌ•gie du groupe Time Warner qui se concentre sur 
ses activiteÌ•s audiovisuelles, tout en prenant acte des performances en demi-teinte dâ€™AOL sur le 
marcheÌ• des services en ligne. En effet, malgreÌ• les atouts de sa reÌ•gie en ligne et de ses reÌ•seaux sociaux, 
AOL nâ€™a pas trouveÌ• de repreneur et sera introduit en Bourse.

DeÌ€s le 7 janvier 2009, Time Warner annoncÌ§ait, avant meÌ‚me la publication de ses reÌ•sultats, devoir
passer une provision de 25 milliards de dollars pour deÌ•preÌ•ciation dâ€™actifs, concernant sa filiale AOL,
en plus des activiteÌ•s dans le caÌ‚ble et lâ€™eÌ•dition. Le 4 feÌ•vrier 2009, lors de la preÌ•sentation de ses
reÌ•sultats pour lâ€™anneÌ•e 2008, Time Warner a ainsi annonceÌ• une perte nette de 13,4 milliards de dollars
pour cette peÌ•riode, avec un chiffre dâ€™affaires de 47 milliards de dollars. La strateÌ•gie du groupe, qui
voit ses performances deÌ•gradeÌ•es par le caÌ‚ble, lâ€™eÌ•dition et Internet, est deÌ•sormais de concentrer ses
activiteÌ•s sur les contenus audiovisuels et de se renforcer dans le cineÌ•ma en abandonnant progressivement
les autres secteurs. Cette strateÌ•gie dâ€™ensemble, qui sâ€™est illustreÌ•e deÌ€s 2008 par la scission de la
division caÌ‚ble (voir le nÂ° 8 de La revue europeÌ•enne des meÌ•dias, automne 2008) se poursuit depuis :
Jeff Bewkes, PDG de Time Warner, annoncÌ§ait, le 28 mai 2009, que le groupe allait se seÌ•parer de sa filiale
AOL en lui donnant son indeÌ•pendance et en lâ€™introduisant en Bourse, faute dâ€™avoir trouveÌ• un
repreneur pour le quatrieÌ€me acteur de lâ€™Internet aux Etats-Unis.

Cette annonce met un terme aÌ€ une aventure commenceÌ•e en 2000 sous les auspices de la convergence,
alors quâ€™Internet donnait naissance aÌ€ une bulle speÌ•culative. AnnonceÌ•e aÌ€ lâ€™eÌ•poque, la fusion
AOL-Time Warner faisait eÌ•merger le premier groupe mondial de communication, la valorisation
boursieÌ€re combineÌ•e des deux socieÌ•teÌ•s atteignant 350 milliards de dollars. Avec cette fusion, le groupe
Time Warner apportait ses contenus aÌ€ AOL qui, fort aÌ€ la fois de ses activiteÌ•s de fournisseur
dâ€™acceÌ€s et de son portail, devait les valoriser sur Internet, creÌ•er des synergies, donnant aux
diffeÌ•rentes activiteÌ•s de Time Warner une coheÌ•rence que le groupe nâ€™avait jamais vraiment connue. En
effet, avant meÌ‚me sa fusion avec AOL, le groupe Time Warner a toujours eÌ•teÌ• un conglomeÌ•rat, neÌ• de
lâ€™addition de Time Inc., sa branche eÌ•dition, et de Warner, sa branche cineÌ•ma et audiovisuel. La fusion
fut un eÌ•chec parce que les usages, les deÌ•bits disponibles aÌ€ lâ€™eÌ•poque et le management nâ€™y
eÌ•taient pas preÌ‚ts. Sâ€™ajoute aÌ€ cela des options strateÌ•giques dâ€™AOL qui, depuis 2000, nâ€™ont
pas pris en compte les eÌ•volutions dâ€™Internet.

En 2008, AOL a reÌ•aliseÌ• un chiffre dâ€™affaires de 4,16 milliards de dollars et enregistreÌ• une perte de
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1,52 milliard de dollars. Son chiffre dâ€™affaires a baisseÌ• de 19 % par rapport aÌ€ 2007, principalement
aÌ€ cause du deÌ•clin de ses activiteÌ•s de fournisseurs dâ€™acceÌ€s aÌ€ Internet. En effet, AOL, qui ne
deÌ•tient pas de reÌ•seau en propre et nâ€™a pas chercheÌ•, apreÌ€s la bulle de lâ€™an 2000, aÌ€ se
deÌ•velopper dans le haut deÌ•bit, nâ€™a deÌ•sormais plus les moyens de reÌ•sister aux opeÌ•rateurs de
teÌ•leÌ•communications sur la fourniture dâ€™acceÌ€s. Câ€™est pourquoi, apreÌ€s sâ€™eÌ‚tre seÌ•pareÌ• de ses
filiales europeÌ•ennes (voir le nÂ°0 de La revue europeÌ•enne des meÌ•dias, hiver 2006), AOL ne soutient plus
deÌ•sormais son activiteÌ• de fournisseur dâ€™acceÌ€s aux Etats-Unis. Cette dernieÌ€re a reÌ•aliseÌ• un chiffre
dâ€™affaires de 1,92 milliard de dollars en 2008, en recul de plus de 30 % sur un an, essentiellement parce
quâ€™AOL perd de nombreux abonneÌ•s. Lors de la fusion en 2000, AOL affichait plus de 20 millions
dâ€™abonneÌ•s. Il nâ€™en comptait plus que 6,3 millions fin mars 2009.

Lâ€™avenir dâ€™AOL est donc deÌ•sormais dans la fourniture de services en ligne et la valorisation de
ceux-ci par la publiciteÌ•. La division portail, services de communication et reÌ•gie dâ€™AOL occupe
deÌ•sormais le quatrieÌ€me rang de lâ€™Internet aux Etats-Unis, derrieÌ€re Google, Microsoft et Yahoo!.
Elle dispose de vrais atouts, sa reÌ•gie en ligne, Platform A, parmi les plus performantes, enfin ses nombreux
services de messagerie (AIM, ICQ) et ses diffeÌ•rents sites, dont Bebo, le reÌ•seau social racheteÌ• en 2008.
Sans surprise, cette division dâ€™AOL est celle qui souffre le moins malgreÌ• les difficulteÌ•s du marcheÌ•
publicitaire ameÌ•ricain fin 2008. Elle a reÌ•aliseÌ• 2,09 milliards de dollars de chiffre dâ€™affaires en 2008
sur le display, en recul de 6,3 %. Le moteur de recherche dâ€™AOL, qui utilise la technologie Google, a
geÌ•neÌ•reÌ• de son coÌ‚teÌ• 677,9 millions de dollars en 2008, en hausse de 5 %. Autant dire que Google, qui
eÌ•tait initialement entreÌ• au capital dâ€™AOL en 2005 pour sâ€™adosser aÌ€ un grand portail, est devenu le
premier facteur de croissance du groupe quâ€™il avait jadis convoiteÌ•. Au demeurant, la scission de Time
Warner et dâ€™AOL, pour eÌ‚tre possible, a supposeÌ• que Time Warner racheÌ€te la participation de
Google afin de controÌ‚ler de nouveau 100 % dâ€™AOL, condition dâ€™une mise en Bourse de la
socieÌ•teÌ•. Ce rachat a reÌ•veÌ•leÌ• lâ€™ampleur de la deÌ•preÌ•ciation dâ€™AOL : lâ€™entreÌ•e de Google au
capital dâ€™AOL valorisait la socieÌ•teÌ• aÌ€ 20 milliards de dollars en 2005, somme rameneÌ•e aÌ€ 5,66
milliards de dollars en 2008, lors de la vente des 5 % de capital deÌ•tenus par Google pour preÌ€s de 283
millions de dollars.
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